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Peut-on s’iden-fier aux figures bibliques fondatrices du peuple juif ? 
 
On trouve deux écoles de pensée en ce domaine. Ceux qui se refusent à toute cri-que à l’égard 
de personnages, à priori exemplaires, au mo-f que nous ne saurions nous comparer à eux tant 
leur stature morale dépasse de loin la nôtre.  
 
Ce à quoi leurs contradicteurs rétorquent que ceDe « béa-fica-on » rend impossible toute 
iden-fica-on avec les protagonistes de la Bible. Comment, en effet, se reconnaître à travers 
un personnage paré de toutes les vertus pour cheminer dans la vie avec nos forces et nos 
faiblesses ? Allons plus loin dans les tenants et abou-ssants de ces deux approches opposées.  
 
Présenter les hommes et les femmes de la Bible comme des êtres qui nous ressemblent, avec 
leurs forces et leurs fragilités, nous permet de nous dire que d’autres avant nous ont traversé 
des épreuves et réussi à les surmonter. Toutefois, idéaliser les figures de la Bible, c’est appeler 
au dépassement de soi. À trop vouloir qu’ils nous ressemblent, nous pouvons être amenés à 
nous contenter d’être ce que nous sommes en es-mant qu’en défini-ve, ils n’étaient pas bien 
meilleurs que nous. Il en va des personnages bibliques comme de nos parents, analogie à 
laquelle nous invite le qualifica-f de patriarche et de matriarche aDribué à certaines figures 
du Livre de la Genèse.  
 
Les premières personnes auxquelles un enfant s’iden-fie, ce sont ses parents. Enfant, ils nous 
apparaissent comme parfaits. Il nous semble impossible de nous hisser à leur niveau. En 
grandissant, leur image idéalisée se fissure, et nous pouvons alors nous iden-fier à eux ou 
nous éloigner d’eux, ou, plus précisément, nous faisons le choix de reproduire ou de bannir 
certains traits de leur caractère. 
 
 


